La Liberté guidant le peuple d’Eugène DELACROIX

Eugène Delacroix (1798-1863) est un peintre français majeur du mouvement romantique, apparu, en peinture, au début du XIXe siècle. Les thèmes qu'il aborde traduisent sa fascination pour les sujets tragiques et l'exotisme oriental. 

Contexte historique

Charles X, le 27 Juillet 1830, publie 4 ordonnances renforçant le caractère dictatorial de son règne (suspension de la liberté de la presse...). Les 27, 28 et 29 juillet la révolution éclate. La scène se déroule ici le 28 juillet 1830, deuxième journée de révolte. : le drapeau tricolore est hissée sur Notre-Dame de Paris et l’hôtel de ville est pris par les insurgés. 

Eugène Delacroix n'a jamais été un révolutionnaire, il fut cependant témoin des journées de Juillet 1830. Il participa même à la défense du Louvre. Ce tableau fait suite à une commande de Louis Philippe. 

Le sujet est un fait d'actualité, et non un thème mythologique. Ceci est typique de la peinture romantique. E. Delacroix avait déjà travaillé sur les thèmes politiques avec des tableaux comme Le massacre de Chios. 
Le tableau

La peinture est imposante, elle fait 2,60 mètres de haut et 3,25 mètres de large.

L'identification des différents personnages escaladant la barricade permet de faire un tour d'horizon des différents acteurs de la révolution de 1830. 

La scène peinte par Delacroix est une scène de combat où les armes sont variées (sabres, fusils, pistolets, pavés...) et nombreuses. Un autre personnage essentiel, et symbolique est la barricade. Signe d'opposition populaire, la barricade sert de "tribune" à la Liberté, et aux différents personnages de droite à gauche : l'étudiant - ou le "gavroche", l'ouvrier, .... On a dénombré près de 4000 barricades dans les rues de Paris pendant les trois jours d’affrontement. 
E. Delacroix a multiplié sur le tableau les références au drapeau national. Il est important de rappeler que la lutte politique s'est alors en partie cristallisée autour de la question du drapeau. Charles X refusait le drapeau tricolore, à la différence de Louis Philippe. Le drapeau blanc, couleur de la monarchie, avait été rétabli par Charles X. 

Trois parties sont visibles dans cette œuvre : 

-La partie supérieure du tableau est celle des vivants, celle de la Liberté. 

-La partie médiane du tableau, organisée autour du blessé, fait le lien entre la vie et la mort. 

-La partie basse est celle de la mort. Les cadavres font partie intégrante de la barricade. 

 La composition en triangle du tableau, centré sur le sommet du drapeau est inspirée du Radeau de la Méduse de Géricault. La base du triangle est le domaine de la mort, et le sommet, celui de l'espoir. De même, on observe une opposition entre la partie gauche, sombre, et la partie droite lumineuse, avec la liberté. 

On distingue à l’arrière-plan, sur la droite, les tours de Notre-Dame de Paris, seul élément qui place les événements dans la capitale. 
Les personnages sont nombreux et emblématiques : 

-Une femme, poitrine dénudée, le fusil dans la main gauche et le drapeau tricolore dans la main droite semble mener la révolte. Elle est coiffée du bonnet phrygien, symbole des combats contre la liberté. Ce personnage est une allégorie, c’est-à-dire qu’elle est la personnification d’une idée, et ici elle est l’allégorie de la liberté qui guide le peuple dans cette révolution. 

-Le jeune garçon à droite de l’allégorie de la liberté est un « Gavroche », un jeune parisien. Pistolets au point, le visage décidé, il est un des acteurs de cette révolution. Il porte en bandoulière la cartouchière volée sur un soldat mort. Ce personnage a inspiré directement Victor Hugo pour son personnage de Gavroche dans Les Misérables, c’est un des rares exemples d’emprunt d’un personnage de la peinture pour la littérature. Il représente ici le petit peuple en révolte. 

-Coiffé d’un haut de forme, fusil à la main, un autre personnage accompagne la liberté. Delacroix se représente ici directement comme symbole de la bourgeoisie, du fait de son chapeau et de ses vêtements. Ainsi, la bourgeoisie et le petit peuple sont alliés dans cette révolution contre Charles X. 

-Au premier plan, un amoncellement de cadavre donne une ampleur dramatique à la scène, c’est l’image du prix à payer pour atteindre la liberté. 
Delacroix est un peintre romantique, il cherche à faire passer des émotions, des sentiments forts dans ses œuvres. 

- Le groupe Coldplay a réutilisé « La liberté guidant le peuple » pour leur album « Viva la vida or death of all his friends » 

- « La liberté guidant le peuple » ornait les billets de 100 francs français. 

- Ce tableau fait régulièrement scandale car jugé comme « indécent » par certains pays. Ainsi, lors de son exposition dans certains pays musulmans, les seins de la liberté ont été masqués. De même, aux Etats-Unis, l’utilisation de ce tableau dans des publicités a été interdite du fait de la nudité de l’allégorie de la liberté.
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Citez les dimensions et la date de l’oeuvre

Décrire le tableau

Que représentent la femme et le jeune garçon ? Comment appelle-t-on ce procédé ?

Comment l’auteur de la bande dessinée met-il en scène ce tableau ? Quel effet cette mise en scène procure-t-elle ?

La Liberté guidant le peuple d’Eugène DELACROIX

Citez les dimensions et la date de l’oeuvre

2,60 mètres de haut et 3,25 mètres de large, 1830

Décrire le tableau

La partie supérieure du tableau est celle des vivants, celle de la Liberté. 

La partie médiane du tableau, organisée autour du blessé, fait le lien entre la vie et la mort. 

La partie basse est celle de la mort. Les cadavres font partie intégrante de la barricade
(A rapprocher de la composition du Radeau de la Méduse)

Que représentent la femme et le jeune garçon ? Comment appelle-t-on ce procédé ?

Une femme, poitrine dénudée, le fusil dans la main gauche et le drapeau tricolore dans la main droite semble mener la révolte. Elle est coiffée du bonnet phrygien, symbole des combats contre la liberté. Ce personnage est une allégorie, c’est-à-dire qu’elle est la personnification d’une idée. Ici, elle est l’allégorie de la liberté qui guide le peuple dans cette révolution. 

Le jeune garçon, à droite, est un « Gavroche », un jeune parisien. Il représente ici le petit peuple en révolte
Comment l’auteur de la bande dessinée met-il en scène ce tableau ? Quel effet cette mise en scène procure-t-elle ?

Dans la bande dessinée, effet humoristique :

Le plumeau du guide remplace le drapeau français : effet de satire, de dérision du symbole

La guide parle en anglais devant un tableau qui symbolise la France (visages dans un mouvement opposé) 

Similitude des jeux de regard : les femmes voilées, jeux sur les chapeaux

